
Plus tard, je serai famille d'accueil 

Par Melba 

 

Un jour que Cassandra et Certy jouaient sur un chemin, près de chez elles, leur balle 
tomba et roula jusqu'à une case inhabitée. 

Alors qu'elle se penchait pour la ramasser Certy entendit un grognement. Effrayée, 
elle recula et appela sa copine. 

Ensemble elles s'accroupirent pour scruter dans la pénombre et Cassandra la 1ère 
aperçut une chienne. 
Certy lui conseilla de reculer pour ne pas se faire attaquer et voulut vite partir mais 
Cassandra n'était pas de cet avis. 
Que faisait cette chienne à cet endroit ? 
Doucement elle se pencha à nouveau et ce qu'elle vit la surprit et l'émeut en même 
temps. 
La petite chienne avais mis bas sous cette case où elle avait trouvé refuge. 
"Tu vois Certy, elle n'est pas méchante, elle protège juste ses petits ! Elle s'est 
cachée là pour être tranquille et les mettre à l'abri ". 
Cassandra décida aussitôt d'aller chercher à manger pour cette gentille maman 
tandis que son amie restait à surveiller, un peu rassurée mais pas trop vaillante 
malgré tout. 
Elle revint vite avec des restes de repas et une bassine d'eau fraîche qu'elle déposa 
délicatement devant la case et s'éloigna pour observer. 
La chienne se traîna jusqu'à la gamelle qu'elle engloutit rapidement et s'abreuva à 
grands coups de langue. 
Afin qu'elle soit plus en sécurité, les petites décidèrent de masquer sa cachette avec 
des branches et feuilles de bananier. Elles savaient que les chiens n'étaient pas 
toujours appréciés du voisinage. 
Puis elles partirent à regret en se promettant de revenir le lendemain. 
Ce qu'elles firent, dès leur réveil, avec cette fois encore, à manger et à boire. 
La chienne était toujours là et le même scénario se reproduisit pendant plusieurs 
jours. 
Cassandra et Certy réussirent à voir les petits têter leur maman, l'émotion les prirent 
à la gorge. 
Elles se demandèrent alors ce qu'ils allaient devenir. 
Cassandra décida qu'elle les prendrait dès qu'ils sortiraient de leur cachette et 
essayerait de leur trouver de gentilles personnes pour s'en occuper. 
Mais Certy n'était pas de cet avis. 
" Tu n'as pas le droit de ramasser des chiens ! tu dois les signaler à la mairie ou à la 
police municipale je crois, pour que la fourrière viennent les chercher. J'ai entendu 
maman parler de ça avec ses amies récemment ". 
" Â la fourrière !! mais tu es devenue folle !! je ne laisserai jamais ces bébés partir à 
la fourrière et leur maman non plus !!  
tu as déjà vu les horribles personnes de la fourrière quand elles trappent les chiens 
sur la plage ??  
ces gens là n'aiment pas les animaux !! " 



" Mais c'est interdit Cassandra ! " 
" Je risque quoi si je les ramasse ? je suis mineure, je ne peux pas aller en prison, 
arrête de flipper ! " 
" Il faut que tu en parles à tes parents au moins ! " 
" Oui, je le ferai dès ce soir, ne t'inquiète pas ! " 
Le lendemain, fidèles au rendez vous, devenu quotidien, les petites se retrouvèrent.  
Certy questionna aussitôt son amie. 
" Maman veut bien que je les mette à l'abri dans le  garage, elle viendra m'aider à les 
attraper ainsi que la chienne.  
Elle est d'accord avec moi, il ne faut pas qu'ils aillent à la fourrière ". 
" Mais vous en ferez quoi ? Vous ne pouvez pas tous les garder ? " 
" Non, on va essayer de trouver des solutions, mais le plus important est de les 
sécuriser, car ils sont effectivement en grand danger ici, on réfléchira après !  
Pour l'instant, il faut continuer à mettre la chienne en confiance ". 
Ce ne fut pas très difficile car les fillettes lui apportaient sa nourriture et son eau 
fraîche quotidiennement.  
Elles purent même caresser doucement les petits qui dormaient encore beaucoup. 
C'était gagné !!!  
Entre temps elles se renseignaient, chacune de son côté, pour glaner des 
informations sur les moyens de trouver où placer leurs protégés. 
Elles apprirent ainsi qu'il y avait plusieurs associations en Guadeloupe et que 
certaines avaient passé des accords avec la fourrière. Cela leur fit froid dans le dos.  
  
Enfin, le grand jour arriva, elles vinrent toutes les trois avec une cage de transport 
pour chat. 
  
Les petites s'accroupirent et prirent un bébé, puis deux, puis trois ... puis ... il y en 
avait sept !! ... et les déposèrent délicatement dans la cage ouverte à portée de la 
maman. 
Bien évidemment la chienne sortit de sa cachette pour se rapprocher de ses petits. 
Elle essaya d'en reprendre un dans sa gueule immédiatement mais la maman de 
Cassandra la maintint fermement, le temps de fermer la cage. 
Puis elle lui mit un joli collier et une laisse, la chienne apeurée et inquiète tremblait et 
se laissait faire. 
Certy et Cassandra marchaient devant en portant la cage.  
Le "voyage" fut de courte durée, la maison n'était pas loin et bientôt toute la petite 
famille fut à nouveau réunie dans le garage. 
Les petites se firent une joie de les installer dans des paniers avec couvertures et de 
regarder les petits s'ébattre devant leur maman enfin rassurée. 
OUF, ils étaient tous sauvés et en sécurité ! 
  
Certy revint à la charge sur leur avenir. 
  
" Nous avons rendez-vous demain avec une dame qui est bénévole dans une 
association et qui les fera partir en France pour leur trouver des adoptants là bas. 
On doit les emmener chez un vétérinaire, qui leur donnera un numéro, les vaccinera, 
enfin fera tout ce qu'il faut pour qu'ils puissent prendre l'avion en règle. J'ai demandé 
à choisir leurs noms, tu veux bien m'aider Cassandra ? ". 
Elles décidèrent de leur donner de jolis noms exotiques qui rappelleront leur île de 
naissance. 



Il y avait en fait 4 filles et 3 garçons. Les choix se portèrent sur Carambole, Kenette, 
Malaka et Cannelle pour les femelles et Mango, Tamarin, Corrosol pour les petits 
mâles.. 
 
" Et la maman ? on l'appelle comment la maman ? " 
" Si on l'appelait Gwada ? ou  Karukera ? "  
" Gwada, c'est plus doux, tu seras Gwada ma jolie " décida Cassandra. 
Les prénoms choisis, Certy renchérit :  
  
" Quand ils sortiront de chez le vétérinaire, ils iront où ? " 
  
" Nous les garderons à la maison, en attendant que des places se libèrent pour eux 
de l'autre côté de l'océan, on est comme une famille d'accueil, maintenant, m'a dit 
maman ". 
  
" Et tu ne sauras pas ce qu'ils sont devenus ? ". 
  
" Si, je surveillerai sur internet, sur le site de l'association qui a accepté de les 
accueillir et j'écrirai aux adoptants qui me donneront de leurs nouvelles ". 
  
Confiantes dans l'avenir de la petite famille, les fillettes étaient assez fières d'elles. 
Quelques semaines plus tard, arriva un des jours les plus tristes de leur vie, le jour 
du départ de leurs protégés. 
  
Cassandra et Certy pleuraient à chaudes larmes en embrassant les petits et maman 
Gwada, à tour de rôle. 
Elles avaient beau savoir qu'il ne fallait pas se laisser aller, pour ne pas stresser les 
animaux avant ce long voyage et les changements d'environnement qui les 
attendaient, elles n'arrivaient pas à se retenir. 
Cassandra put enfin bredouiller " ça va être tellement triste maintenant sans eux, je 
m'étais habituée " 
  
" Oui, moi aussi, ils vont beaucoup me manquer " répondit Certy. 
  
" Tu sais, Certy" dit Cassandra " Je ne sais pas encore ce que je ferai comme métier 
plus tard, mais je sais déjà que je serai famille d'accueil, il y a tant d'animaux à 
sauver ici ". 
 


